
"s

Sm fauten croire des gens bin iformés, de 'hiffrer. Ce n'est pas de'cesSouvres de la vente.. Un acheteur pourrt venr
cette ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ na électio etuncnsilerqenos llrçhejjyux litraue net-d

le gouvernement se serait un peu Inlé de brillantes, produits d'uñe imagination fer- acheter uie demb verge on m m
cette élection et un iconsediler que, nous Lile ih, jyu de .la littLératuýe contémi-* deaqat4 egd ctnoïd eii
ne 'nrous pas .,aujourdhu an.- poraenq. o y a ni odéploiement Style, Si os inaîtres ne Le veie O
rait voté pour' M. Légaré.da Mtérêt ni i d doi littérarie. Iligarlgre à vou cms ie de' leur fair N cir.
dn gendre tui devra son be èe~u pas îelo.pt tèl . drapeau, il ne 'précise pas' Organisez- vous, forne 'une association

a n e d glnåde. 'est, dans 'tout le et venez en corps leur demander de ferine
trernent provincial, a Ottawa. senspratique du mot, un livre u.le. leur.; magasiris à sept heu-i et 'd'rie o

On ne s't[endait guère a voir ur) gendre M. ,Jupeau, Patedr de 'e ie, st à l' n à hqit heures ag moins. Il .faudra bien
dans cette affaire ! Ce serait pourtant le de ces homnes vra nertt modestes qui, qu'ils vous l'accordent S'ils ne vé uleât'
cas, s'il faut en croire la .rqmeur. .insi dédaignant les grands effets et le.s grandes pas, révoltez-vous, niettez-vous en grèe
un conseiller, qui avait"droit à tous nos seènes, travaillent patiomrnent'dans l'om Vous allez peut-êt edire que vous þdrez
respects, se'seraît spam;1is. à une degra- bre. Ieur vie pleine d'études sepasse cans vos plaoes si vous agissez ainsi-. Sice
dante tra.atioa 'et vrai M 'exercisede cette .àche élevée, enseenem n'est que cela,.vomts n'avez rin crarern
Légare et Frü tijfsont' t'ou#deug dignes m-epo.uvent ces 1baimes se rindenf car il' r'est pas -4oin' t ut'le mônd
de iemp.it importa)ite charge de maire- ut.il a .cét en publiant potir- les dlétre doué de la dihté et del a pidneà
sußpîlént et qu2n. vote donné en faveur éoles prifmaires og autres, des livres d'en- nécessaires à un- cois
de Puitn ou ,de i' autre n'est pas do nature seignement, 'fruits dé leur exliérience et Voilà comment le cominis oñ a
a mécontenter un pubhe qui les ësime de leurs études. M.. Juneau est de ce Montréal, ils ont traîiigé àvec I 'nar-
tous . deux- Cependant -il y a une nomnrYe-. chands, ils ont envoyé des correspo-
nuance qu'il; s'agit a ijonrdiii de pré- La postérité, en retour de leur travail, dances dans les journaux, ils'oni su in
ciser ; c'est celle-ci M, Legaré'est non- les 'récompense en attchant leùr' nom à téresser les rédacteurs'de ceux-ci en leur
veau, M. Pruneau.avait pqur Lui l'expé- leur ouvre' crmne:Lhomond, "Chpsal, faveur, et ils sont arrivésà lette buî,'c'est
rience:; . il avait surtout: reçu sa part des Beschere[le. eourqo&'en serait-ilpas à-dire que tous les marchands ont con
brutales insultes du-Joînal Alladresse du ainsi de M. Juneau senti à fermer leu.rs inagasins à huit
Conseit et son électiop V4 unepieuve que heures. Potrquoi ne réussirie -vous pas
M. CaUchon, maire, nva pas encore acquis vous aussi ? Avec de la patience et du
la sympathie qu'il esprat avo de a travail on vient à bout de tout;
majoritê des conseillers. On ne parletplus deseFémens, de Pi-

Nous.ne fisoàs pas tinycrime au con- ats.tog dont ils nous oùt..tant arnenacé
seillerquí -a.-si .- indignemnent furfait à ces jours dernièrs, ni. de l.'enthousiame
son mandat, d!àvoir voté bur M. Légaré ; qu'ort montré les V.olotitaireÇanadies, Le Courrier du Canada annonce au-
mais de.s'être soumis à des conditions lorsq.u'il s'est. agi d'aller à la frontière'; publid que l'-Ionorable Cauchon- Maire
deshonorantes. on ne parte plus de la grande guerre qui de Qudbec, aurait déclaré qu'il ne quitte.-

Nous ne s4vans plus qui disait grattez mit ïnettre le feu aux quatre coins:.de ait pas son poste tant qu'il,$ aurait tii>
un peu n-importe quelle aîrélioration 'E'urope, ni du grand congrès Européen dange
exéèutée sousdeconire.de.a..corpora. réuni î aris présidé pdar le. Ministe de Noll coriduit'e que.. celle:.ci 1- Ce ne
tion et ous-y touverez certainemint ttr .O. ne -parde-mneplusdu .sot pas toujourâ les oies qui gardent- e
quelques tripotages. Nous, pour arriver' majuvaistour.j<toué aux QÇa.ets de QuébeQC. yapito e.,, JowiídreSSKIaintre
à coninaître la conduite du corseiller en De quo.i donc piar.le-t-on . Quel est le
cuestion,' nous gratterons 'indépendance hmne des conversations ? Vouscheérchez,
dont l se décovo, po.ur voir s'i. ny apas vous ne pouvez déyner. Je vais vous- ledont~~~~~~d nos slecý, 'u kyapsi
là-dessous un gendre dire. C'est.... le .. malheun ... des Quel est celui e nos lecteurs qui ne se

Quant à M. Cauchon, lWomme au co:niis. rappelle les longues tirades, les lourds et
deux -lbrochures la perþlexité d'esprit Palvres commiê, étre obligés de'rester indjgesiesartiles. de M., Cauchon, dans

,danis laquelle il se trouve à Ottawa est quinze ou seize heures par jour. derrière son .Jounal de Qüébe0, pour prouver au
effr'yante. -il voudrait revenir,-à cause uin comptoir pour y vendre du vel:ours, de publie canadien"quie cette. vieille bicoquer
de \f. Pruneau qu'i voit assis dans son la soie, de la toil. ou du .cu1çit, 'de rnett-e qui .a nom Outaouais, cet ancien refuge de
fauteuil,-soigner nos amuires civiques, tioue la boutique sans de rus' dessous tous les 2.nrai de' l province.(ce t'est,

muais ses plus chers intérêts. le etien. pour montrer ce qu'elle désire à une nié- encore), était le e plus propre à de-
nent. Que faite, que dire, que penser?. nagère, qu, après avoir bien marc'handé, yenir le siege du gouvernement, la seule
comme disait 'n ancien p.eison.ge ca- disc.uté, sen v.a après avoir acheté pour ville, a .stinees vraiment royales, que>
nåýid en1. 'ýintérêt lù. dit dò rester et trois ou quatre sos, et so.uvent après pt'COisi Gaciese Souverae

l'amour pro-iré lui conëille de fCaire ses n'avoir rien acheté dm. tout, .voilà- un. sort' Ai.jourd~lui néanmois ' Cauchon,
malles. Voilà une terri.ble position, pour qui n'est pas-tout-a-fait. à desirer. accoutumé. d'ailleurs à cçs variations de
un homme 'qui a trop de fer à battre . Enitore, s'ils étaient toujours occupes, jugements. et' d'opinibns q.u lui-ont 'fait

sur so enclume celi chasserait du moins l'ennui. On bien, une si graude réputation d'inconséquence
si tous les acleteurs avaient deux beaux parm.ses.compatin!otes, -tro.nve complète-
yeux, une bouche mutine,' une taille fne, menh. Ipérdues.le.soinmes inmenses qu'il-

'Comme l'article qui précède était sur la. un pied, riénoi; lenr position se-ait plus a pourt ant largement contribé fai re dé
forme' nous.apprenions que M. Ca uh9. supportable. penser. dans e. lieu.. Agissat-il donc
ètäit avivé enoCetto'vilie. Ceite fois 1a a être, tute1 joÑné'sou le-jori alors ave. irrégxion et 'en;ëriséu
ioar propre l'a emport.é sur l'ntérêt d a maîire despotiue qji neéos épar était-ce parc qnZih voyait une assez large
Quoiqu'i[en soit,' il, ressort de tout ceci pas ses burades, qui est presq.d partie' de ta pluie d'or abondante qui
.que-PIinfluence de M. Cauchqn sur le con- toujours'de mau'aisfe -humeur, surtoit si 'mbai, sut.lfancien Bytoen, se faire jour
seil est sans valeur. la vente ù'est.pas böitne,-et qui 'a toujours -ansson. grand et profond gousset. Sa,
' Soyôns triquilles, M. 'Cauchon veille Poil vous pour voir'si vous ne-.mette4condi.itenous donne doit de:lecroire.
sur no isnes, rien dan vtre poche; voil' uidevä Quec'l'cteurs jugent paeux-nemes

fastidiex e l'opinon de M. Catelon.sur utaouaîç,;
Si les commjs ai a.n >pns une cou- par les deux paragraphes suivants de on

- pie dbeures de. rooda.tion chaue soirt ils article de lundi qury ont tritr a

Le Càlùl m d tad'arithmétique de'mon- pourraient repser un peu leur te ahui Tout cetx qu vi' Leut Out ais.

sieur lepròfesseur-Juneau est unlivrequi leur oreiles écorehees par tum les quolia' .tpour pîerRère fow, prouvent -un.

facilite be.aucòup-1tudel des chi fres. -11 bels et l's insultesqu'ils ont .-reçus -toute sentment d'a nu on ttribue n con

a fallu. à M. J'ineau une grande pitience et, la journée; .t êtréedans une meillere 'dis- 'ten, jlant tant de aplendn t

un amour profond de l'È%seignenent pour posiiio r recevoir eu"du ledderain. ý.de nde num
tur et cordlnsereceolunueles-ma- Mais lersn "atresmexorables nele veu- taux dans Outaopa me font Pe ét

s les .e uiesr luI o u lo dre ' dans un .o? 11 4u .-ý

les 't'


